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Cinquième Mystère Royal 

Enfants de Dieu, 

le Paraclet nous transporte en Dieu 

dès cette terre en entier 
 

 

Un sillon a creusé les Epaules du Roi plus profondément que le Chemin du Golgotha 

notre terre, un sillon a creusé la terre du Livre de la Vie. 

Le cinquième Mystère de ces sillons du Calvaire devait pénétrer la Porte béante de la 

Divinité essentielle Elle-même… 

Et le Verbe de Dieu (2) dans l’Immaculée (1000)  qui l’a recueillie là comme Envoyé du 

Père nous a mérité là de recueillir à notre tour ensemble de quoi entrer dans le 

Cinquième mystère Royal ! 

Cinquième Mystère du Roi : Cette Royauté est toute remise à Notre Père. 

Que le Seigneur aide les enfants du Monde Nouveau à anticiper les Grâces si 

profondes de cet Auguste et véritablement DIVIN Mystère du Roi. 

Que notre Apocalypse nous y conduise sur les épaules de Son Enfouissement dans le 

Baiser de l’Amour véritablement éternel qui s’inscrit jusqu’au-dedans de nous. 

Le Monde Nouveau en Marie au pied de la Croix va  vivre en toute simplicité une 

souffrance proportionnée à ce dont nous devons devenir la source pour le temps.  

La Grâce chrétienne, par définition, est une Grâce qui, en sa Plénitude reçue, va vers la 

mort…  

Enfant du Monde de Marie Reine, tu en deviens Source avec Elle !  

Elle a vécu en sa chair et son âme ces instants-là. Elle n’est pas morte, elle n’est pas 

partie. Nous non plus : nous voici !  
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Lorsque Jésus est mort, la Source divine de Grâce adoptante s’est retrouvée seule. 

Ô Marie, merci !  

Jusqu’alors, Dieu vivant, à travers Jésus Tu offrais tous les péchés du monde en les 

effaçant dans Ton Sang précieux et dans Tes Croix ; toutes Tes Plaies étaient 

offertes Toi encore vivant qui T’offrais Toi-même tout entier. 

Une fois mort, Ton âme humaine remplie de Grâce divine ne pouvait plus offrir Ta mort, 

ni l’Eau, ni le Sang, ni cette Blessure mortelle infligée en Dieu Lui-même à l’intérieur de 

Ton corps désormais cadavérique.  

Cette Œuvre-là a été réalisée pour Dieu le Père à travers l’Immaculée Conception au 

pied de la Croix, et à travers nous dans le Monde Nouveau.  

Enfant de la Terre en ce dernier sommet des Mystères du Roi, voici ta dignité dans  la 

foi, de la corédemption des corédempteurs du monde : pouvoir offrir dans le Sacrifice 

divin de Jésus Crucifié ce qu’il y a de plus grand dans Son Sacrifice.  

Telle est la signification de la Messe : l’Eau, le Sang, la Blessure du Cœur, Jésus ne 

peut plus les offrir, Il est mort… Cette Œuvre est réservée au Fils de Dieu dans Ses 

membres vivants en Plénitude de Grâce de Corédemption.  

Comme Marie seule deux mille ans avant a pu offrir ces dernières gouttes d’Eau et de 

Sang.  

Toutes les Blessures de la Passion méditées dans les Fruits des Mystères du Roi, 

comme la Flagellation, nous sont insoutenables ? Marie les a offertes, et nous aussi nous 

les offrons, soudés dans l’Amour, la Lumière et la Chair et le Sang avec Jésus Crucifié, 

Oui nous les offrons encore et encore et jusqu’à la Fin à jamais !  

Mais que nous le voulions ou non, toutes ces Croix ont été portées par l’âme humaine de 

Jésus, par le Saint des Saints du Dieu de l’univers.   

Une fois qu’Il est mort, Son âme humaine ne pouvait  plus offrir, premièrement.  

Et deuxièmement, ce n’est plus Son âme humaine mais Sa propre Personne en Dieu qui 

reçoit le coup mortel, l’injure définitive.   

Et c’est là où Dieu a voulu notre place pour nous établir en la Royauté du Monde 

Nouveau pour tout l’Univers.  

Il attend de nous non seulement que nous recevions cela, mais que nous le remettions en 

Dieu, que ce soit par des enfants que soit donnée toute sa Fécondité au  Travail du 

Père pour le Grand Sabbat de la Fin.  
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Le remettre en Dieu comme une Offrande de Gratitude, d’Efficacité et de Fécondité 

éternelle.   

Cette Royauté soit la nôtre !   

Le Sacerdoce du Christ n’est efficace dans l’Incréé et fécond dans le créé que par ceux 

qui sont dans la Vie divine créée par la foi :  « Il est grand, le Mystère de la foi ».  

Marie ce jour-là tu étais seule.  … Avec Jean, nous sommes désormais en toi pour cela.  

Nous n’aurons plus de peine en entendant des enfants de la foi dire : « Ne dites donc 

pas que Marie est Corédemptrice ». Nous comprenons ici ce que Dieu a fait en ces 

instants ténébreux par Elle…  et … ce qu’Il fait désormais en nous avec Elle, Jérusalem 

spirituelle immaculée comme elle ! Corédemptrice, Eglise seule et seulement pour la 

Blessure du Cœur que Jésus nous a donnée à offrir pour les derniers Mystères des 

Résurrections finales et du Réenfantement avant le Dernier Jour final ! 

Que les dévoilements du Royaume dans la Sainte Famille Glorieuse avec le Père en 

Joseph Glorieux nous fassent entendre, entrevoir le sommet des 1000 ans de la 

première Résurrection qu’elle fait déjà voir en nous dans le Baiser de notre chair et du 

Corps spirituel entier du Fils de Dieu entier… 

Enfant de la terre, laisse-toi déjà prendre dans le Ré-enfantement au terme Ultime de 

l’Immaculation royale du Temps lui-même, dans le Terme terminant place-toi aux confins 

tout bénis du Noël Glorieux :  Jésus vient déposer la Royauté à Son Père sur le Mont 

des Oliviers à Jérusalem, là même où Adam avait pleuré, et David, et Son père avant 

Lui et pour Lui lorsqu’Il ouvrit la Rédemption en s’offrant à Son Père pour notre rachat. 

Il remet à Son Père Sa Gloire pour que la Rédemption soit glorifiée et toute pleine :  

Nous bercerons ce Mystère dans la prière dès que le Paraclet nous y transportera : la 

Rédemption est couronnée et glorifiée ! Voilà notre Joie sourde et profonde. En nous 

elle ne s’effacera pas parce que nous avons voulu contempler ce Mystère. 

Fruit du Mystère : L’Amour de Dieu nous associe à l’Indivisibilité de Son Amour. 

Méditation : « A nous de Lui donner notre amour comme Il nous a donné le Sien en Se 

livrant Lui-même. Il a tout remis entre les Mains du Père : donnons-Lui notre amour en 

nous sanctifiant, et qu’Il vive désormais en nous en entier pour glorifier le Père. » 

 


